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Fête de la paix du 19 juin : 

NI PERSHING, 
NISS20! 

L es négociations de Genève sur les euromissiles entre les 
deux supergrands piétinent, alors que l'un et l'autre mul­
tiplient les menaces et les surenchères. Avant le Sommet 

de Williamsburg, le gouvernement soviétique menace «de déployer 
des moyens complémentaires», autrement dit d'ajouter de nou­
veaux SS20 aux SS20 déjà installés. Reagan, lors du Sommet, a 
fait adopter aux sept pays industrialisés, une résolution qui admet 
comme inéluctable l'installation des Pershing fin 1983. Les deux 
superpuissances parlent de paix, mais elles suivent une logique 
d'escalade et de course effrénée aux armements. 

Une évidence s'impose : il faut désarmer ceux qui sont armés, 
superarmés au point de pouvoir détruire 10 fois la planète. Ceux 
qui possèdent 80% des bombardiers, 95% des sous-marins, 90% des 
satellites (dont 3 sur 4 sont militaires), 95% des tètes nucléaires, 
ceux qui assurent 74% du commerce des armes dans le monde, 
ceux qui assurent 70% des dépenses militaires mondiales :l«s Etats-
Unis et l 'URSS. 11 n'y a aucune échappatoire possible -désarmer 
soi-même, unilatéralement, par exemple— tant que ces deux-là, qui 
concentrent les deux grosses poudrières n'auront pas é té mis hors 
d'état de nuire au monde entier. Car le danger tient avant tout à leur 
rivalité économique, politique, stratégique pour dominer le monde : 
c'est la guerre des marchés économiques, la concurrence pour s'ap­
proprier des matières premières, du pétrole et du gaz, l'affrontement 
pour contrôler des voies maritimes et des bases d'appui aux quatre 
coins du monde. Il suffit d'observer les systèmes stratégico-militaires 
des Etats-Unis et de l 'URSS pour s'en convaincre : véritables qua­
drillages de toutes les mers et de tous les continents, à des milliers 
de km de leurs territoires, ces systèmes visent à la préservation des 
intérêts de chacun et à leurexpansion. L'Europe, avec son potentiel 
économique et humain alléchant, est prise en tenailles entre les deux 
superpuissances : Pershing contre SS20 assurent le contrôle des in­
térêts de l'un contre l'autre, de l'autre contre l'un. Sur notre dos. 
Voilà pourquoi nous disons, avec de nombreux pays aussi différents 
que la Suéde, les non-alignés, le Venezuela, la Chine, et avec de 
nombreux hommes et femmes épris de paix : L E S ETATS-UNIS 
E T L ' U R S S DOIVENT D E S A R M E R L E S P R E M I E R S , AU G R A N D 
JOUR. SOUS L E C O N T R O L E DES P A Y S CONCERNES, EN ME­
ME TEMPS. En Europe, cela veut dire, retrait de tous les SS20 me­
naçants et non-déploiement des Pershing i l et des Cruise. Cela veut 
dire aussi, réduction parallèle des armements conventionnels et nu­
cléaires de l 'OTAN et du Pacte de Varsovie, suppression de leurs 
bases et troupes dans les territoires étrangers jusqu'à la dissolution 
complète et simultanée des deux blocs militaires. 

Tels sont les thèmes que nous développerons le 19 juin parmi 
tous ceux et toutes celles qui aspirent à la paix et que nous appe­
lons à participer nombreux à la Fête de la paix à Vincennes. 

Camille GRANOT 

RPR-UDF: 
R E A G A N M A I T R E - P E N S E U R 
Le RPR et l'UDF viennent de signer 

une «charte commune» de 7 principes 
qui vont «répondre à l'inquiétude et au 
désarroi de la majorité des Français» et 
doit servir de base a des réunions com­
munes chargées $« explorer en détail» 
une «alternative sérieuse et réfléchie>. 

L'accord repose sur un plaidoyer en 
faveur d'un libéralisme qui ressemble à 
s'y méprendre aux thèses de Reagan el 
de Thatcher : diminution des charges 
des entreprises et de nombreux règle­
ments, réduction des avantages sociaux, 
dénationalisation des entreprises du sec­
teur concurrentiel, abrogation de toutes 
les dispositions entravant «la liberté du 
travail, aujourd'hui mise en cause dans 
nombre d'entreprises*, privatisation de 
la télévision, sauvegarde de l'unité natio­
nale, «notamment outre-mer», c'est-à-
dire dans ce qui reste des colonies fran­
çaises. 

RPR et UDF affirment que rien ne 
les sépare sur l'essentiel. S'ils ont hâte, 
l'un comme l'autre, de revenir au gou­
vernement, les profondes divergences, 
en particulier de stratégie économique, 
qui s'étaient creusées dans les années 70 
et qui sont une cause essentielle de leur 
échec de 1981, n'ont pas disparu pour 
autant. 

INDIGNATION B I E N T A R D I V E 
«Inacceptable» : tel est le qualificatif 

qui revient sans cesse dans les déclara­
tions des responsables socialistes, qu'Us 
soient au gouvernement ou non, à la sui­
te desmanifestations policièresdu3 juin. 
On évoque « février 34», on s'indigne de 
la présence de Le Pen, chef du Front na­
tional à la tête de la manifestation. Ces 
faits, après les exactions des milices 
d'extréme-dioite lors des manifestations 
étudiantes des mois derniers, sont préoc­
cupants et exigent vigilance el fermeté. 
En fera-t-on preuve effectivement? 

Car la situation n'a rien de nouveau. 
En mars 1982, la Fédération profes­

sionnelle et indépendante de la police 
(FPIP), syndicat d'extréme-droite, qui 
mène ouvertement campagne contre le 
prétendu laxisme de la justice pour l'ex­
pulsion des immigrés, est devenue la 
troisième force syndicale policière à Paris 
(6% lors des élections aux commissions 
administratives paritaires de mars 82). 
Voilà des mois que se multiplient les mi­
ses en garde contre cette poussée d'ex-

( suite au verso) 



BLOC^HOTBS 
• Vendredi 17 juin, à 20h30, les cama­

rades du PCML de Massy organisent une 
réunion-débat à la Bourse du Travail 
(avenue de la Division Leclerc) sur le 
thème ; « Quel avenir pour les colonies ?». 
L'ASEC el d'autres organisations parti­
cipent à cette initiative. 

• La soirée d'amitié Français-immigrés 
organisée par le PCML dans le quartier 
des Bois Blancs à Lille, le 3 juin dernier, 
a rassemblé 100 personnes dans une 
chaude ambiance de solidarité. 

• Au sommaire de Travailleurs de juin : 
des articles sur la paix et le désarmement, 
un débat sur mai 68, une interview du 
secrétaire général-adjoint de la Fédéra­
tion des mutilés du travail, des articles 
sur le Festival de la JOC. les stages Ri-
goût, sur Grenoble «tombée» à droite, 
etc. 
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Indignation bien tardive (suite) 

trême-droite qui mûrit sur un malaise 
plus profond. L'attentisme du gouverne­
ment en la matière relève de sa stratégie 
d'ensemble de maintien de l'appareil 
d'Etat capitaliste tel que. Le gouverne­
ment n'ayant remis en cause ni le rôle 
fondamental de la police dans l'Etat, ni 
son fonctionnement, ni sa hiérarchie, ni 
ses méthodes, ne saurait être surpris des 
faits inquiétants des derniers jours. La 
fermeté s'impose, la dissolution des mi­
lices factieuses devient des plus urgentes. 
Mais au-delà, c'est la question de l'appa­
reil d'Etat et de son rôle qui est posée. 

L E «MERIDIONAL» 
CONDAMNE 

Le tribunal correctionnel de Marseille 
a condamné, mercredi 1 e r juin, le jour­
nal le Méridional pour «provocation à la 
haine raciale» et diffamation envers le 
MRAP. Le directeur de la publication el 
l'auteur de l'article incriminé ont été 
condamnés à 2000 francs d'amende 
chacun. Le MRAP et la LICRA obtien­
nent le franc symbolique de dommages 
et intérêts. 

Renault, 
M U L T I N A T I O N A L E 

I M P E R I A L I S T E ! 

Renault-Véhicules Industriels (RVI) 
vient de décider de passer de 20 à 45% 
sa participation dans le capital du grou­
pe américain Mack, qui emploie une di­
zaine de milliers de personnes aux USA. 
Une telle opération implique l'exporta­
tion d'une centaine de millions de dol­
lars entre 1984 et 1986, ainsi que le f i ­
nancement du déficit de l'entreprise US 
(32,3 millions de dollars en 1982). 

Cette décision intervient au moment 
où la France emprunte des dollars à des 
laux d'inlérêt exorbitants pour financer 
les déficits de sa balance commerciale. 
Au momenl où les fonds versés aux USA 
contribuent directement à la hausse du 
dollar, dont se sert l'impérialisme améri­
cain pour faire porter le poids de sa crise 
sur le Tiers Monde et les pays européens. 
Au moment où RVI annonce 930 licen­
ciements en France. Pour toutes ces rai­
sons, cette décision du groupe Renault 
est inacceptable. 

Renault, entreprise nationalisée, deux 
ans après le 10 mai, n'est guidée que par 
la recherche du profit maximum, le re­
déploiement des capitaux dans le cadre 
du marché impérialiste mondial, l'exploi­
tation effrénée des travailleurs en Fran­
ce comme dans les autres pays, en parti­
culier dans le Tiers Monde où ses implan­
tations sont nombreuses. 

B I L A N D E LA C I N Q U I E M E 
SAISON S E C H E 

A U KAMPUCHEA 
Le bilan militaire de la cinquième sai­

son sèche vient d'être publié par l'Armée 
nationale du Kampuchea démocratique. 
S'il est vrai que le trait marquant des 
combats est toujours l'opposition entre 
une armée d'occupation vietnamienne 
forte el des forces de résistance kampu-
chéennes faibles, des faits nouveaux 
sont apparus sur le front. 

D'abord la date tardive des opéra­
tions de ratissage due aux difficultés 
rencontrées par les Vietnamiens dans les 
approvisionnements, les lignes de com­
munications élan! très souvent coupées. 

Ensuite, les trois opérations de ratis­
sage vietnamiennes engageant chacune 
6 000 hommes ont toutes été brisées (la 
première en un jour, la seconde en une 
semaine, la troisième en dix jours). 

On note encore un élargissement très 
important du front de l'ouest vers le 
nord, des voies de communications vers 
l'intérieur du pays. 

Enfin,l'enrôlement forcé des Khmers 
de 18 à 50 ans par l'armée vietnamienne 
entraine une désertion massive ( 16330 
désertions dont 5180 ont rejoint 
l'ANKD). 

Sixième CNUCED, 
L E S R E V E N D I C A T I O N S DU T I E R S MONDE 

La sixième Conférence des Nations 
Unies pour le commerce et le déve­
loppement, qui se réunit du 6 au 30 
juin à Belgrade, doit aborder l'ensem­
ble des relations économiques entre 
les pays industrialisés et les pays en 
voie de développement. 

La situation des pays du Tiers 
Monde s'est aggravée ces dernières 
années : en 1981 et 1982, ils ont en­
registré une perte de 200 milliards de 
dollars de devises à la suite de la di­
minution de leurs recettes d'exporta­
tions ( réduction des quantités impor­
tées par les pays développés et chute 
des cours des matières premières), de 
la charge de leur dette (qui s'élève 
maintenant à 700 milliards de dol­
lars), de la baisse des prêts des ban­
ques privées el de la stagnation de 
l'aide publique au développement. 
Une teÙe aggravation tient aux mesu­
res prises par les pays impérialistes 
pour faire supporter aux pays du Tiers 
Monde le poids de leur crise, en parti­
culier par la hausse des laux d'inté­
rêt el pour le redéploiement de leurs 
capitaux. 

Une nouvelle fois à Belgrade, les 
125 pays du Tiers Monde, réunis au 
sein du «Croupedes 77» auquel est 
apparentée la Chine, dans la foulée 
de la Conférence des non-alignés de 
New-Delhi, demanderont l'ouverture 
de négociations globales Nord-Sud, 

que les pays impérialistes, et en pre­
mier Heu les USA, continuent de re­
fuser. Mais ils exigeront sans attendre 
que des mesures soient prises pour 
remédier aux aspects les plus graves 
de la situation actuelle. En particulier: 

- la remise en cause des règles de 
«conditionnante» des prêts du FMI, 
qui reviennent toujours à exiger des 
mesures d'austérité dans chaque pays 
bénéficiaire ; 

- l a mise en œuvre accélérée du 
programme intégré des matières pre­
mières et du Fonds commun, qui de­
vraient permettre de moins grandes 
fluctuations dans les cours des matiè­
res premières ; 

—le démantèlement de toutes les 
mesures protectionnistes prises par 
les pays développés à l'égard des pro­
ductions des pays en voie de dévelop­
pement et l'ouverture de leurs mar­
chés par les pays de l'Est aux produits 
manufacturés el semi-facturés du Sud. 

Les pays en voie de développement 
soulignent à juste titre que la crise 
dans les pays développés serait enco­
re plus grave si les pays du Sud n'en­
tretenaient pas par leurs achats leur 
activité industrielle : le Tiers Monde, 
qui représente 204 de la production 
mondiale, est passé entre 1970 et 
1980 de 30% à 40% des exportations 
des USA, de la CEE et du Japon ! 
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